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«1 Il me scmiiblit éprouver onl la voyanit ce sentiment

d'amnour et d'ýadîniratioii que ressenitait Tlmau

pour Lat belle iylvllieEeaî à la Cour dle la dée1sseý
Caypso. Tu vois que -je n'ai pas encore ouiblié o

Tél éniaque.

"Elle éttait sans- esse cnitouire ou1 suivie d'une
foule de jues pilants quii se disputaient ïies sourires

et ses regý,ards.
"Bientôt je laeçsquii faisait le tour dle la salle,

avec un l)apîer a La main, accoulipaguée dle Monisieuir
iun de nos prmerlvo:Calts, qui1 paraissait

êrase n firvecur auiprès d'elle.

«A mnesure qu'lelle avnatversi l'endroit, où j*tétaisï,
le cSeur nme battait diavantage. Enfin elle arriva

bientôt si pré,- (le moi que j'entendis le frôleinwut de

sa roe;ina vuie se troubla. .je- ne voyaliS plus
rien. ... culem~nt 'entendfis son cavalier lidr

MadmoseleI>i Mulii !Monlsieul r O h armen1il 
IlTe salai nic almet sans i:egarder, je tremi-

blais conmue uie feulille.
L'avoc.at mi'expliquaý-, onl riant probablement (le

inaz Milnre pâle et (le mou air (lècoeerteqe ae
]fl .)iCD li voulait tirer à la. loterie une petite.

tt;s a thé eu pOrýe1aine.-
IS'apercev-anit sanms doute (le mon trouble et voulant

mie mnettre plus1 à l'aise, mna belle iniconnue (car' c'éta.it
bieni elle qui ýs'appelait 31adenlîoisefle DuiMouilin) dit

arsd'uil tonl qIle je 1n oublierai jmi
Oh!je suis sûire qule M. le charmuienil nau.a

les fatsses atMéeq, en app'tyamit sur le mot atkées.
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